
L’approche est  efficace  sans  raquettes  sur  la  neige  dense  et 
humide (depuis le télésiège de la quoi : 45 minutes à l’aller, 25 au 
retour).  Nous  partons  équipés  de  la  voiture  et  pouvons  ainsi 
entrer directement dans le trou.
L'objectif  de  cette  sortie  est  de  poursuivre  les  escalades  du 
Puits  à  Bernard.  En  chemin,  à  proximité  de  l'entrée,  nous 
repérons  un  trou  aspirant  dont  les  coordonnées  sont  :  31T 
701,787   5011,039  (photo  ci-dessous).  Aspiration  par  effet 
Venturi  depuis  le  Garde  Fo ?  Pour  rappel,  les  coordonnées  du 
Garde  Forestier :  31T  701,766  5  011,077.  Nous  « retrouvons » 
aussi le scialet Glénat, déneigé et situé juste au bord de la piste.
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Une  fois  sous  terre,  nous  rejoignons  le  puits  à  Bernard  et 
reprenons  l'escalade  à  l'endroit  où  Jean-Florent  et  Alexis 
s'étaient arrêtés lors de leur dernière sortie (23/11/2025). Nous 
progressons  de  8-10  mètres  en  escalade  et  installons  un 
fractionnement  sur  un  replat.  La  montée  se  poursuit  sur  ~15 
mètres  supplémentaires  pour  arriver  juste  sous  un 
rétrécissement mais malheureusement nous atteignons ici le bout 
de la corde d’équipement.

On installe donc un fractionnement à cet endroit pour rabouter, 
franchissons l’étroiture verticale puis installons la tête de puits 
juste au dessus. Nous avons ici touché le « sommet » du puits, de 
ce côté-là du moins. Plus précisément, le rétrécissement franchi 
est formé par des banquettes sur lesquelles on peut marcher, car 
ce puits est en fait un méandre qui s’est enfoncé. Au dessus de 
nous ça continue mais pas pour les humains (de l’ordre de 10cm 
de large). Nous pouvons nous déplacer sur les banquettes d’un 
côté ou de l’autre (comme dans un méandre). A notre droite (qui 
correspondrait à l’aval), les parois se resserrent pour pincer 2 
mètres plus loin. Nous partons donc de l’autre côté, en direction 
du centre du puits (potentiellement plus haut) en équipant une 



main courante le long des banquettes. Deux coudes plus loin les 
banquettes ont disparu, l’équipement devient donc plus sportif et 
nous  arrêtons  sur  manque  de  matériel  (maillons).  La  main 
courante termine par 2 bons goujons comme il se doit, après une 
tirée  assez  aérienne.  Nous  avons  laissé  pendre  les  ~10m  de 
surplus  de  corde  pour  localiser  du  dessous  notre  position. 
Curieusement  nous  n’avons  pas  pu  repérer  la  corde  une  fois 
redescendus.

Suite à donner :

• Faire descendre une corde de notre terminus pour rejoindre, 
une vingtaine de mètres plus bas, la corde qui redescend le 
puits,  permettant ainsi  de déséquiper toute la  section de 



droite qui a été explorée. Attention, remonter en douceur les 
tirées  équipées ce jour, qui ne sont pas toutes exemptes de 
frottements  (la  première  surtout).  Comme  nous  allons 
déséquiper la prochaine séance, nous n’avons pas cherché à 
corriger l’équipement.

• Continuer à traverser en hauteur depuis notre terminus pour 
atteindre  le  milieu  du  puits  (actuellement  caché  par  un 
nouveau coude du méandre) et avoir une vue plus globale, 
puis aviser en fonction.

Matériel en place sur les banquettes après l’étroiture verticale :

• 9 plaquettes et 5 goujons
• 1 sangle
• 1 corde d'escalade de 30 mètres
• ni maillons, ni marteau

à suivre...à suivre...


